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duits de la forme, des forêts, des
mines et des manufactures qui trou-
vent leur voie vers les marchés de
consommation du dehors par les
chemins canadiens. Nous recoin-
mandons à l'attention du gouverne-
ment l'encouragempnt des expédi
tions canadiennes par les ports
canadiens et en même temps l'en-
couragement à la construction mari.
time au Canada. Il n'eqt pas d'in-
dustrie qui pin plois 4es produits de
genres aussi différents que la cons-
truction des navires et toute politi-
que active dans ce sens devrait être
'Immédiatement l'objet de l'attention
du peuple canadien tout entier.
Par son vote l'assemblée a ordonné

l'impression du discours du prési-
dent qui sera envoyé dans tout le
pays.

Aux éloges reýqs de plusieurs
membres, M. Ellis 'répondit qu'il
souhaitait que l'ambition de tout
manufacturie' soit de faire partie de
l'association et termina en disant
que tout dollar dépensé par' le gou-
vernement pour le bénéfice du port
de Montréal serait considéré par
l'association comme un bénéfice

national.
M. James Camminge décrit les

conditions topographiques, climato-
logiques, zoologiques, du Sud Afri-
cain et déclare que les produits ca-
nadiens sont destinés à y trouver
une bonne place. Il y avait môme
une grandu demande pour 1: bois et
les ameublements canadiens. gegle-
ment, dit-il, il faudrait une ligne
directe entre le Canada et l'Afrique
Sud.

M. William Whyte, de la compa.
gnie du Pacifique Oanadien, 'pré-
sente un rapport très intéressant sur
la Russie dýAsie. M. Whyte donne
des renseignements précieux sur les
avantages qu'offre pour l conigre
et .l'industrie du Canada cette ré-
gion si étendue..

M. 0. J. Alexander, ex-président
de la chanibre 49 co qerce 4u Sud
de l'Ecosse prend la parole.
J'habitais, årfril,.les Etatà-Unis lers.
que vint en vigueur le premier bill
de MacKj4gy j'o4 églegient éé té-
moin de la rédiùction du tarif Wil.
son, etayant eu la chance d'observer
ces deux, lois dîfférentes pour l'a-
vancementdu progrþs ipdu‡riel lu
pays, j'en suis venu à la conviction
qu'un tarif réellement protecteur
est, là comme ici, d'une nécessité.
absolue.

L'effet produit a été une amélio-
ration pour toutes les claues- dans la
manière de vivre, pluq qpécialement
chez le travailleur.

Elever les prix 'n'est pas le but de
la protection, c'est plutôt de les di-

minuer en ayant notre marché à
nous. Ceci est arrivé aux Etats-Unis
oà les prix se sont maintenus bas à
l'intérieur pour envahir ensuite tous
les marchés du monde.

Des chiffres. Pendant l'année fi-
cale terminée le 13 juin 1901 l'i -
portation américaine des lainages a
atteint le chiffre de $14,000,000 pour
un pays de 70 millions d'habitants.

La Canada a importé pour 10 mil-
lions de dollars, et sa population est
moindre que six millions. Ces chi-
fres sont officiels. Soit une propor-
tion pour le Canada de $1.60 par
tête, alors qu'aux Etats-Unis, la
proportion n'est que de 20 cents.

Le développement de nos indus-
tries nationales est le plus puissant
facteur pour augmenter notre popu-
lation.

Les Etats«Unis sont un exemple.
Leurs industries se développent

et les émigrants arrivent de partout,
attirés par le chiffre des salaires.

Dans votre immense et splendide
pays, voyez à ce que vos 'industries
soient toujours protégées, gardez
pour vous ce qui va actuellement à
l'étranger, et vous attirërez les émi-
grants qui peupleront votre pays.

L'émigration de vos jeunes gens
aux Etats-Unis est une contagioi
que vous devez empêcher par tous
les moyens.

Vos fermiers n'ont pqç qe dp-
mande pour leur' laine. Ayez des
manufactures et ils augmenteront
leurs troupeaux et pourront écouler
leurs produits sur des marchés na-
tionaux., Le tarif préférentiel a tué
le trafic.de la laine plus que tou$ le
reste.
.Ce n'est pas l'heure de la fédéra-

tion impériale. Nous sommes sin-
cèremènt loyaux, mais cela. ne vgut
pas dire que nous devons être sacri
fiés pour l'intérêt de l'Angleterre.
Le gouvernement në l'éxige pas,
j'en suis sûr. Ce que l'Angleterre
et vous désirez voir : un peuple uni,
une colonie prospère et orgueil.
leuse de la feuille d'érable et dlj
"Union Jack".'

La séante se termina par le chant
du " God save the King".

Le travail a été repris le iger-
credi. Il est demandé un remanie-
ment du tarif sur plusieurs articles
d'importation. Nous ne pouvops
dans cette rapide revue entrer dans
beaucoup de détails, nous signa-
lerons simplement les faits les pqs
importants.
_..Lerapportdu comité des rensei""
gnements recommande au gouver-
nement la nomination. de consuls à
l'étranger notamment à Londres,
Sydney, Cape. Town, Yokohama,
Kingston (Jamaïque) Paris, Ham.

bourg, Rip de Janeiro, Calcutta et
ShanghaL Le rapport est adopté.

Le rapport du comité des chemins
de fer et transports indique qu'il a
été dgsande au Winistf des che-'

wis 4 r* Mu âtes es propisi-
f 4o dmphage g dans les taux

et es lassi pcal4pns soient soumises
au comité avant iratification.

Il est résolu que dans l'opinion
de l'Association, le moment est ar.
rivé pour le gouvernement d'aider
au moyen de subsides une ligne de
navires partant de l'est canadien
pour les ports du Sud de l'Afrique
et de l'Australie.

Une motion est adoptée portant
les regrets de l'association qu'une
loi générale des faillites n'ait pas.
encore été votée et demande que le
gouvernemept traite de ce sujet à
la prochaine session du Parlement.

Le Président sortant M. Ellis
présente' le nouveau président élu
M. ]e. Munre, directeur et gérant de
la Canada Paint Co Ltd.

'Le soir un banquet réunissait les
mapufactuaprs et un certain nombre
des hommes les plus en vue de la
politiqu.p.

Les' discours prononcés à cette
occasiop mériteraient plus qu'une
*iipple mpntion, mais l'espace nous
étant limité nous devons à regret
arrêter ici le compte rendu de l'im-
portai.qt 6vénqqent qui, est une con-
vention de l'Association des Man.u-
facturiern du Canada.

La maison L..Chaput, Fils & Cie a livré le
Soembre les novembre les dattes de la
nouvelle colte, à sa clientèle.

Le S&. pçlIona lui apporte une forte consi
gnation de'noixfruits secs et amandes.

La maison B. Liet & Fils de Quimp, Co-
nac, une des nombreuses agences de Cognac
e la maison L. Chaput, Fil[s & Cie vient de

lui adresser une consignaion de 500 caisses.
Demandez ses prix.

Tabacs en Poudre
La maison B.' Houde & Cie prétend mettre

sur le marché ce qu'il y a de mieux en' fait
de tabacs en poudre; Rose 1, Rose Extra,
Rose et Fève et Naturel No 2. Les priseurs
s'accordent sur ce point avec les fabricants.
Les marchandé ne sauraient donc mieux
faire que ji'en tenir toujours un bon appro-
yvsionhempt à portée de la main.

4yes-vou §. p4rovisions à vendre
si oui, et tsigez-lel A la maison St Arnaud

& 'Cénen, rue Foundling, Montréal qui a,
dans le commerce de détail, une grande clien-
tèle pour la vente à prix avantageux pour les
détenteurs,de>eurre, fromage,oufe,volailles,
'ibier, provisions, et.' La 'maison est bien

connue sa clientèle est bien établie Aele
fait 4e prompts retours aux consignataires.

M. LUMSDEN BROS,, Epleiers
on Qroq de Toronto. et Hamilton,
&emandni un voyageur pour la
'Proiinoe de Québee.,

.


